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Devoir d'HGGSP du 8 mars 2023 sur 


le schéma de synthèse de l'Histoire 
du Jammu-Cachemire à une 


partition musulmane oppressée. 


Histoire du Jammu — Cachemire : 

Avant 1857, en 1846, le cachemire est dirigé par le maharadja Gulam Sing. 
De 1857 à 1947, des frontières sont établies lors de la partition de 1947 
(Indian Independance Act). La religion du dirigeant est hindoue. La religion 
majorité population est d'une population musulmane. 


Histoire d'une partition : 
1947 : Partition entre l'Union indienne (hindoue) et le Pakistan (musulman) 


Le choix du Cachemire est de rester indépendant et d'être dirigé par le 
maharadja Gulam Sing. La réaction du Pakistan est de soutenir le 
Cachemire, cela permet de vouloir le rattachement du Cachemire au Pakistan 
mais le maharadja va demander l’aide de l'Inde qui va entrer au Cachemire. 
Ceci provoquera la première guerre entre l'Inde et le Pakistan, qui se 
terminera en 1949 par une partition du pays sous l'égide de l'ONU (cessez- 
le-feu du 1er janvier 1949) : 1/3 du pays passe sous contrôle pakistanais, 2/3 
sous contrôle indien. 


Un conflit qui persiste entre l'Inde et le Pakistan : 
1949 : frontière tracée par l'ONU. 


L'ONU n'a pas tracé de frontière au niveau du glacier du Siachen car c'est 
une région inhabitée à 5000 mètres d'altitude. Les conséquences sont la plus 
haute guerre du monde. 


Internationalisation du conflit : 

Dans les années 1960, un nouvel acteur : 

Le 3ème acteur de ce conflit est la Chine, qui est frontalière du glacier et qui 
n'a pas reconnu les frontières établies lors de la partition de 1947. La Chine 
souhaitait récupérer des territoires : elle a obtenu la vallée de Shaksgam et 
conquis l’Aksaï Chin. Les raisons stratégiques sont l'Aksaï Chin est un 
territoire important pour la Chine car il est à la jonction de deux provinces où 
la situation est tendue : le Tibet et le Xinjiang, cette dernière largement 
peuplée de Ouïghours musulmans, qui sont victimes de discriminations. Il 
s’agit, pour la Chine, d'affirmer son autorité dans des territoires qu'elle a 


longtemps délaissés en raison de leur difficile accessibilité. Le projet des « 
Nouvelles routes de la soie » s'invite dans ce conflit car la Chine veut créer ici 
un nouveau tracé d'une route commerciale reliant le Xinjiang et le port de 
Gwadar au Pakistan. L'inde s'inquiète de ce projet parce que la nouvelle 
route permettrait le déploiement de l’armée chinoise en cas de conflit et cela 
renforce également les liens entre le Pakistan et la Chine. L'Inde s'inquiète 
car la construction des routes de la soie va renforcer les positions 
pakistanaises sur une partie du Cachemire, appuyées par la Chine et 
toujours contestées par l'Inde. De plus, elle privera l'Inde d’une connectivité 
avec l'Afghanistan, allié essentiel pour pressurer le Pakistan sur deux fronts 
militaires. II va de soi que le Pakistan et la Chine constituent la plus grave 
menace à la sécurité nationale de l'Inde. La guerre sino-indienne de 1962 et 
les guerres indo- pakistanaises ont laissé des séquelles et des 
infrastructures, comme les routes, qui ne visent pas l'intégration mais bien la 
défense. Tant que la frontière sino-indienne demeurera un sujet de 
contentieux, générant des conflits transfrontaliers de basse intensité, il sera 
impossible pour les deux pays d'établir le niveau minimum de confiance 
mutuelle nécessaire à toute construction transfrontalière. 


Une population musulmane oppressée : 
1989 : la population musulmane réagit violemment à une situation qu'elle 


considère comme une occupation par l'Inde. En effet, l'accord de 1947 
prévoyait une autonomie, qui n’est pas respectée par le gouvernement 
indien. C'est le Pakistan musulman qui soutient les mouvements 
contestataires et des attentats contre les forces indiennes. Le Cachemire 
indien est le seul état musulman au sein de la fédération indienne. On peut 
parler de terrorisme parce que la peur cause l'attentat. N. Modi, a réagi à ces 
attaques de plusieurs façons. D'abord par la voie militaire en attaquant des 
bases sur le territoire pakistanais ; puis, le 5 août 2019, en mettant fin à 
l'autonomie du Cachemire indien, qui devient un territoire de l'Union indienne. 
De plus, la région du Ladakh est séparée du Cachemire. Enfin, la région a 
subi un véritable blocus (par exemple, plus d'accès à Internet) et il y eut de 
très nombreuses arrestations. 


